
LÂ.sEMA1nZ LtELIiuXE

lta versets du LI~eee . es fanfâres alternaient par -des airs
fiinèbres. et les clotches dçs. .églises; mnêmeà celles de l'Eýglise an-
gli ane, dominaient le tout de leurs notes.plaintives. Les SomP-
tueuses décorations, les inscriptions, choisies avec un rare dis-
cernement, qui ornaient les édifices publics et les résidenices pri-
vées, le silence respectueux de ces milliers de spectateurs br
,dant le parcours de la.proc--ssion, tout cela redisait bien haut
L~s sentiràerýts de regret proiorid, de vénération et d'misùur, q-ui
accom n-iJ-eût à sa dernière demeure la dépouille môrtelle du
-Cardinal Archevêquie de Québec.

.La basilique, -toute tendue de noir, de blanc et de v i6it,
depuis la voûte- jusqIWaiix sommets des piliers, et-orinée dans
tout son pourtour de' drý-1perieé, portant inscriptions, offro-ii un
coup d'oeil des plus imposants. Rien- d'expresgif 'coMme.les*
teY zes -des Saints Livres choisis avec tant 'eitelligetice et
s'adaptwit si:merveille-userent à toutes les phastes de là -Carrière
de l'illustre défunt. En face du trône de Son Eininience, revêtu
de noir et portant une cônronne d'imrtizrtelles, se dressait un
trône drapé de violet et surmonté -d'un dais d'or ziuxg armes dle
Cardinal Gibbons." L'office des ffiorts fut récité et chanté par'
le èlergé..- .

.La nmesse de, sépulture f ut chantée la lendemain, mardi
Matin, par Sa Grandeur Mgr Bégin, devenu par d-oit -de sue-
cession, Archevêque de Québec. On -y chanta, avec beaucoup
d'effet,- dui plain chant harmonisé.

L'oraison funèbre, prononcée par Sa Granideur Mgrrý Labre
que,Evêque de Chicoutimi, rappela àL' l'auditoire les gr&ndes
-choses que l'illustre mort avait accomplies durant -,<i vie remâr-
quable pour Dieu, l'Eglis'e et la pat rie. Cet éloquent panég,ûyrique-
est une des plus belles pages de notre littérature nationale.

~osleceur porrot e jger par eux-méfies en le" lisant.

Puis, le moment des adieux é-t,-rnels est venu. Cinq arche-
vêques, sous la- présiidence -du Cardinal Gibbons, font couronne
autour du catafalqueý, et chant:-nt, successivement avec le choeur,
les' prières de l'absoute. Puis, le cercueil est descendu dans le
caveau du sanctuaire. C'est là que dormira son. éternel Som-
mieil, à cô)té de ta-nt de saint.$ pontifes, le successeur des Laval
et des Plessis; ù'e4ý. là qu'il atter-d en pais la résuirEctioD de«s
mort,-. Mais con t,.Yie jouira plizo tLôt, sh;in.-ja du bonheur éter-
nel. Du haut du ciel elle s'n~es U salut de ses oaleel


